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éditorial: 
C'EST LA RENTRÉE 

Le dessin de couverture de ce nu· 
méro parait ra bien sinistre pour ill us­
trer la rentrée dans les facs et les ly­
cées. Et pourtant est-i l si loin de la réa· 
lité? 

Le précéden t négimet avait vou lu 
un système d'études où l'égalité appa· 
rente des chances, les filières commu­
nes, etc., donnaient en fait une prime 
encore plus importante que par le pas­
sé aux enfants des milieux ayant un nj· 
veau cu lturel élevé. Pour les autres 
c'étaient le plus souvent l'ingurgi ta­
t ion rapide d'éléments culturels dis­
parates. On imposait une culture à 
prétention encyclopédique, mais dé­
bi' Jssée de toul ce qui peut servir de 
points de repère, de moyens de crit i· 
quer (sabotage de l'enseigrN!ment de 
l'histoi re, disparition de l'étude des 
grands auteurs littéraires, etc.). Devant 
la faill ite de l'école primaire qui 
résu ltait d'un tel système, on deman· 
dai t au secondai re, où à ce qui en 
restait , de réparer les «pots cassés., 
mais bientôt le secondaire était miné 
par le mème mal (les langues anciennes 
d ·· .rues, l'histoire il peine mieux 
traÎtée que dans le primaire, la philo­
sophie menacée, le dessÎn en voie de 
disparition .détail mais dont on 
pourrait longuement discuter ..... etc.l. 
Puis dans la mème logique. ,'Université 
fût bientôt appelée à faire le travail 
manqué par lè lycée . Il ne faut pas voir 
d'autres raisons il la volonté de pro-

longer les cours de plus en plus. 
d'imposer des pratiq ues d'kole pri· 
maire dans les Travaux dir igés (la 
forme que prennent les interrogations 
orales ou krites est significative ... ). 
C'est tout -à·fait logiquement q ue Mme 
Saunier -Sei'té tenta d'imposer un su· 
per· DEUG qui sous prétexte d'camé· 
liorationl de l'enseignement. prévoyait 
l'étude de matières de moins en moins 
spécialiSées et d'une manière de plus 
en plus scolaire .. 

Nous n'avons pas la place aujour­
d 'hui de critiquer la philosophie qui 
inspirait cette évolution. Mais une 
constatation s'impose : c'est que cela 
favorisait le bourrage de crâne, que 
les étud ia nts, il qui l'évolut ion des 
mœurs faisa it par ailleurs obligation 
de travailler pour payer leurs études, 
étaient de moins en moins considérés 
comme des adultes . Ne parlons pas des 
lycéens qui se vic,ent interdire les réu­
nions politiques (affaire Juquin à Hen­
ri IVI qu'ils avaient eu le droit d'orga­
niser pendant les six ou sept années 
qui ont suivi mai 68. La dépoli tisat ion 
de la jeunesse a été quelque chose de 
voulu et de réussi par le giscardisme. 
Les gens de gauche qui nous gouver· 
nent veulent-i ls que les jeunes rede­
viennent des citoyens à part entière? 

Au risque de choquer nous dirons 
que nous avons des raisons d'en dou· 
ter. 
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3 et 4 juillet: 
SESSION I:TUDIANTE 

SYNTHESE DU 
RAPPORT DE LA 

SESSION DE MONTGERON 

Le rapport in extenso compte 
54 pages, il n'est évidemment pas 
possibkt de te diffuser tel quel à 
nos adhérents, encore moins à 
tous ceux qui, en nous deman­
dant de recevoir ce rapport, pre­
naient pour la première fois un 
contact d ireet avec nous. 

Cependant un grand nombre 
d'articles des procha ins numéros 
de «Royalistes-Universitél trou· 
veront directement leur source 
dans les travaux de la session. Si 
bien que les abonnés de IR,UI 
auront en fait connaissance de la 
quasi intégralité de nos conclu­

. sions, en lisant dans leur journal 
une surte de textes que nous ten­
terons de rendre ~ plus attra­
yants poS$ib~ . 

La session commença par un 
bref rappel de la spécificité de la 
NAR en tant que mouvement po­
litique , de notre stratégie de re­
cours au prince et de la nécessité 
de diffuser dans tous tes milieux 
une image favorab le de la monar­
chie, du prince et des royalistes. 

Pu is l'accent fu t mis sur l'im­
portance 11 de toucher la jeu-

nesse d'aujourd 'hui pour faire 
avancer nos idées demain; 21 de 
s' implanter dans Je monde uni­
versitaire pour participer au mou­
vement des idées en attendant de 
pouvoir y jouer un rôle plus im­
portant. Ce fût l'occasion de par­
Ier des doctorats vers lesquels nos 
amis pourraient se diriger, des sé­
minai res au xquels ils ont intérêt 
à participer, etc . 

Mais cela ne concerne encore 
que t rès peu de monde, tandis 
que tous peuvent participer à · 
notre action destillée à marquer 
une présence royaliste sur les 
campus. Il s'agit en effet de se 
faire connaître afin de pouvoir 
amorcer le débat. Encore fau t· iI 
ne pas commettre de malad resse 
su r un terrain où Jïntérêt des 
étudiants en général pour la poli ­
tique est faible , ma is où la 
concurrence entre militants est 
plus que vive . C'est pourquoi il 
convenait de bien étud ier le 
monde polit ique universitaire, 
c'est-à-dire essentie llement les 
syndicats; UNEF-ID (trotskystes 
du PCI, socialistes du PS, auto­
gestionnaires des CeAl, UNEF 
ex-Renouveau (Parti communis­
te), UNI (d roltistes et gaullistes 
de droite), CELF (dro ite), sans 
oub lier des phénomènes plus 
marginaux. No us avons pAssé 

rapidement sur le syndica lisme 
des enseignants et du personnel, 
ce qui ne veut pas dire Qu'il fa ill e 
en nég liger l'importance. 

Nous pouvions dès lors atta­
quer le plat de résistance de la 
session : «Place et fonct ion de 
l' Université dans la société». 
Qu'il vo us suff ise pour l'instant 
de savoir que nous avons remon­
té jusqu'au lycée d'Aristote pour 
revenir aux mutations imposées 
par la naissance de la société in­
dustrielle, puis tenter de com­
prendre la nature des change­
ments et des besoins actuels. Ce 
fû t j'occasion de proposer de 
nouvelles idées et de réaffirmer 
la nécessité d 'une décentralisa­
tion des universités ' accompa­
gnant la décentralisation politi­
que et économique. 

Puis nous devio ns nous inter­
roger sur les moyens à mettre 
en œuvre pour faire passer notre 
message : «Notre action do it 
être avant tout royaliste, c'est­
à -dire que nous refusons l'en­
trisme et l'apolitisme ... il ya une 
très nette désaffection des étu­
dian ts à l'égard de la politique: 
nous devons donc mener une "ac­
tion originale, une action coor­
données au niveau national ... » 

• 
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QUELS MOYENS 1 

Pour cette partie, nous vous li­
vrons dès aujpurd'hui l'essentiel 
de nos décisions. 

Comment faire passer notre 
m ssage, quelle action politique 
mener? 

DES CERCLES OUVERTS 
SUR L' EXTERIEUR 

- Le premier type d'action que 
nous pouvons mener est la créa­
tion de cerc les (sur le modèle 
du Cercle Bernanos qui a existé 
à Science pô Paris) et qui orga­
nisent des réunions avec des per­
sonnalités proches de la NAR 
ou non. Ces réunions ont l'avan­
tage de faire participer les étu· 
diants à des débats politiques, 
historiques ou philosophiques, 
sans signifier pour eux une adhé­
sion immédiate à un projet ou 
un embrigadement. chose qui 
n'est pas faite par les autres 
mouvements. Il faut insister sur 
le fait que la politique repose 
avant tout sur une réflexion en 
commun sur la société, ce qui 
n'apparait guère dans les autres 
mouvements. 

Cela demande un minimum de 
structure locale (en fa it c'est la 
section ou cellule locale qui doit 
se charger de l'essentiel du tra­
vail d'encadrement , invitation 
de la personnalité , communi­
qué èventuel à la presse, im· 
pression des tracts) épau lant 
au maximum le responsable 
étudiant (qui fait les demandes 
de salle à l'Administration, assu­
re la propagande à l'intérieur de 
la Fee), Bien entendu, étant don· 
né nos faibles moyens locaux, 
de te lles réunions doivent pour 
l'essen tiel faire appel à des per­
sonna lités locales. Quand on fera 
appel à un «compagnon de rou ­
te, venant de plus loin, il faudra, 
pour amo rtir les frais plus ra ison­
nablement, coupler la réunion du 
cercle en Fac avec d'autres activi­
tés autour de cette personnalité: 
organ iser une conférence de 

presse avec la section locale, une 
signature de livre stans une librai· 
rie, une réunion pub liq ue ou un 
dîner-débat. Le prob lème est 
différent pour les étudiants pari· 
siens qui pourront s'organiser 
directement en coordination 
étro ite avec le secrétaire national 
du Collectif des Jeunes Roya­
listes. 

Pour les nouveaux étudiants, 
pour les royalistes isolés dans 
leur fac , un questionnaire sera 
envoyé qui nous permettra de 
mieux connaître vos besoins. 

De nUlre cô té nous organi­
serons u ne permanence té lépho­
nique pendant toute la période 
de la rentrée u niversitaire, afin 
d'être à l'écoute de vos sugges­
tions et de vos difficultés pour or­
ganiser de tels cercles . 

UNE PRESENCE 
CONSTANTE 

Nous vous demandons d'affir­
mer une présence royal iste dans 
les facs dès les premiers jours 
d 'ouverture, avec au minimum 
une vente de «Royal iste J,« R-Ult 
et diverses brochures à la criée 
ou encore mieu x sous la fo rme 
d'une «tab lelt (permanence au ­
tour d 'une table récupérée dans 
un hall ou autre lieu de passage, 
avec une distribution de tracts 
pour animer, un dazibao ·pan­
'neau manuscrit . pour attirer 
et plusieurs militants ou amis 
pour discuter). 

L' idéal serait que dès les pre­
miers cours magist raux un mili· 
tant de la NAR puisse présenter 
le mouvement au cours d'inter­
ventions en amphi (annonçan t 
nos permanences et nos tables 
par exemple!. Il faut pour 
cela des étudiants de 2ème o u 
3ème année au moins, interve­
nant si possible avant l'arrivée 
du' professeur, ou bien dans un 
cours qu'ils n'ont pas à suivre.,,) 

UN TH EME NATIONAL 
DE REFLEX ION ET 
DE PROPAGANDE 

Nous avons décidé de choisir 
un thème national de propagan-

de que nous développerons dans 
«R-U., dans des tracts et lors 
de réunions. C'est ce lui du servi· 
ce Militaire et plus exactement 
de sa suppression. C'est un 
problème qui touche beaucoup . 
d 'étudiants et les jeunes en géné­
rai peu enclin à aller jouer les 
guignols pendant un an. C'est 
une question d'autant plus inté­
res5ante qu'elle est liée aux ques­
tions de défense et de diploma­
tie sur lesquelles les royalistes 
ont beaucoup d'idées solides. 

PARTICIPER 
AUX 

ELECTIONS 

Il faut encore participer aux 
é lectio ns universitaires, en repre­
nant dans tous le pays, les mêmes 
thèmes, et y participer en tant 
que royalistes. On objectera que 
ces élections ne sont pas politi­
ques. Mais pourtant ce que nous 
avons étudié précédemment dé· 
montre à merveille que les pro­
blèmes des universités sont .des 
problèmes politiques. D'autre part 
c'est une bonne occasion de dé· 
noncer des élections croupions, 
dominées par des syndicats qui 
n'en sont pas pas ou des «cor­
pos» qui ressemblent davantage 
à des comités des fêtes, et qui 
se satisfon t des structures exis­
tantes. 

Nous devons dire qu 'en tant 
qu'étudiants nous sommes prêts 
à p rendre nos responsabilités et 
qu 'en tant qu 'étudiants royalistes 
nous sommes peu optimistes sur 
les pouvoirs réels des consei ls de 
changer la vie universitaire d'au· 
' jourd'hui. Enfin, n'oublions pas 
qu e nous assistons à un relatif 
réveil des étudiants au moment 
des élections. " faut en profiter, 
d'autant qu'il est facile de se pré­
senter. Vous n'ignorez pas que 
l'action politique coûte cher 
or les élections universitaires, 
son t J'occasion de bénéficier 
d'un certain nombre d'avantages 
gratuits (tracts imprimés par 
l'administration en général), 
raison de plus pour y parti ­
ciper. 



A propos d'argent, nous avons 
pensé à organiser une vente de 
livres qui permettrait aux étu­
diants que nous connaissons et 
à nous mêmes d'avoir des livres 
à bon prix, et d'avoir de l'argent 
pour le coll ectif étudiant en pré­
levant notre pourcentage_ Vous 
trouverez plus de détail sur cette 
opération dans l'article de Xavier 
Bown_ 

Nous avons enfin insisté à la 
sess ion sur l'utilité qu'il y a à 
participer aux différentes com­
missions pédagogiques qui exis­
tent dans les Universités, afin de 
témoigne r que nous nous inté­
ressons à la vie de notre univer­
sité, et afin d'appro.fondir des 
problèmes comme l'interdisc i­
plinarité par exemp le. 

LES LYCEENS 

Mais la NA R, ce n'est pas que 
des étudiants. Il y a aussi des ly­
céens roya listes et qui dans la 

. plupart des cas voudraient mili­
ter. Cela n'est pas simple, d'une 
part parcequ 'iI y a un grand dé­
sintérêt pour la politique et que 
d'autre part il était très difficile 
jusqu'à présent de faire des réu­
nions dans les lycées. Quand 
cela est possib le on peut inviter 
un responsable royali~te au foyer 
ou dans une classe et fai re un 
débat sur la monarchie ou le 
royalisme. Dans le cadre du 10% 
il est souvent possible de faire 
des exposés sur une quest ion po· 
litique, donc il faut se porter 
volontaire pour un exposé sur le 
royalisme (nous vous aiderons 
si nécessa ire à le préparer) . 

Mais ce sera surtout aux sec­
tions locales de garder à l'esprit 
qu 'elles ne doivent pas oublier 
les lycées (distributions de tracts, 
affichages de journaux) et les 
lycéens que l'oh accueill era dans 
les cercles, dans les bulletins lo­
caux de la NAR. Selon les com­
pétence de chacun il est possible 
de créer des cercles de discussion 
à thèmes 'philosophique, histo­
rique, ou littéraire accueillant 
les camarades les plus britlants, 
ou les plus proches de nous, ces 

cercles pourront alors évoluer 
vers des préoccupations plus poli­
t iques . 

Pour une action plus «classi­
que» les copains de lycées sont 
en général assez d isponibles : ai ­
der à un affichage ou une d is­
tribution de tracts n'est pas que l­
que chose d'anormal. Si vous êtes 
trop iso lé, demandez à vos amis, 
vous verrez ." Cela dépend de la 
personnalité de chacun de nos 
militants, bien entendu, mais le 
militant royaliste doit «rayon­
ner». 

Le milieu lycéen pourrait so r­
tir de sa léthargie, il nous faut 
être prêts. Il faut sou ligner que 
le recrutement en milieu lycéen 
est un gage d 'avenir pour not re 

mouvement. Voi là 
nous préconisons ce 
tian. 

5 

pourquoi 
type d'ac-

NOTRE JOURNAL 

Not re journal. Il s'ad resse es­
sen tiellement à des étudiants. Sa 
formu le est ambigüe dans la me­
sure où il se présente avant tout 

comme un t ract élaboré, donc 
destiné à la propagande roya­
liste, mais que nous avons la ten­
tation d 'en faire un journal 
concurrençant dans une certa ine 
mesure le bi-mensuel. 

nus! 
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Nous sommes tombéss d'ac­

cord sur le fait qu ' il est néces· 
saire de modifier le contenu de 
« R-U •. Il ne faut plus seu lement 
écrire des articles de fond, mais 
aussi parler de la vie à "intérieur 
de "Université et de nos actions 
entreprises ici et là . Nous essaye­
rons aussi de parler des lycées. 

Nous avons déc idé de faire si 
possible de «Royaliste-Ut un 
mensuel pendant la période uni ­
versitaire. Pour ce la il faut un 
conseil de rédaction conséquent . 
Les participants à la session ont 
accepté de participer à la rédac­
tion du journal l'an procha in . 
Les noms d 'un certains nombre 
d'autres militants susceptibles 
de faire des articles ont été évo­
qués. Nous prendrons prochaine­
ment contact avec eux. 

Rappelons enfin qu'i l est fon­
damental d'augmenter le nombre 
de nos lecteurs et que pour cela 
il faudra faire des ventes e t des 
abonnements. Su r ce dernier 
point nous attendo ns vos idées 
originales pour une campagne 
d'abonnement. 

Dès début septembre, un nu· 
méro de mise en route (celu i que 
vous avez entre les ma ins) paraÎ­
tra . Il sera destiné à nos mili­
tants et sympathisants proches. 
Le numéro suivant paraîtra le 
1 er octobre. Le conseil de rédac­
tion se réunira le 15 septembre 
dans les locaux de «Royaliste» à 
Paris, on y p réparera également 
le numéro de novembre. Alors 
préparez vos idées . Des illustra­
teurs seront éga lement bien ve­
nus pour varier le style des des­
sins. 

EN CONCLUSION 

Voilà bien du travai l en pers­
pective . Vous allez nous dire 
peut·ê tre : «Sommes-nous aptes 
à ce travail? Avons nous la for­
mation tant technique qu'au 
point de vue des connaissances 
politiq ues nécessai res? Il est vrai 
qu'il est pas simple de faire un 
communiqué, de prendre la pa­
role , ou de mener un discussion. 

. Pour ce qui est de la technique, 
deux sessions se tiendront en 
septembre (l 'une pour le Nord, 
l'autre pour le Sud) et qui réu · 
nirons les responsables locaux, 
les étud iants adhrérant à la 
NAR. En ce qui concerne la 
rédact ion des articles, nous avons 
réd igez une fiche technique join· 
te à ce journal, elle ne remplace­
ra pas de patients efforts person­
nels pour arrive r à un style tou­
jours plus compréhensible, plus 
limp ide, donc plus simple, à de 
patients efforts de réécriture, 
voi re de recopiages successifs 
pou r éliminer les répétiti ons et 
les incorrections de style.l. 
En ce qui concerne les connais­
sances politiques . Il est évident 
qu ' il n'est plus possible, comme 
naguère, surtout pour des ques· 
tians d 'argent, d'organiser des 
camps de quinze jours en été ou 
à l'automne. Nous avons néan· 
moins décidé d 'organiser un stage 
de formation t héorique de trois 
ou quatre jours, f in juin-début 
juillet 1983. Près de Par is proba­
blement. Nous nous efforcerons 
d'y joindre travail et détente . La 
date e t le lieu doivent être fixés 
fin décembre et seront annoncés 
dans. «R-U». Néanmoins nous ne 
saurions trop recommande! de 
lire régulièremen t « Le Monde», 
et de li re les livres des auteurs 
de référence de la NAR . Le bi­
mensuel est d'ailleurs en lui­
même un excellent moyen de 
fo rmation politique dont nous 
osons même dire qu'il a fa it ses 
preuves pour les examens .. 1 

En conclusion,nous dirons que 
cette session des 3 et 4 juillet 
nous a permis d'esquisser un pro­
jet universitaire, de défi nir des 
modes d'act ion et un thème cen­
trai pour cette an née . Le travail 
à accompl ir peut paraître consi · 
dérable, mais si nous retroussons 
tous nos manches nous aurons 
un résu ltat important avec un ef­
fort modéré de la part de chacun. 
Encore faut-il que tous se sen­
tent concernés. Rappelons que 
cette ligne définie engage tous les 

étudiants de la NAR, jusqu'à la 
prochaine session où nous fe rons 
le bilan critique et des proposi ­
tions nouvelles . 

Ainsi le veut la discipline d 'un 
mouvement démocratiquement 
organisé e t souha itant acquérir 
un minimum d'efficacité dans 
son action. 

ET 

MAINTENANT 

AGISSONS! 

Mais 
avant de 

vous lancer 
predeZ 

contact avec 
Jean-Marie TlSSIER 
secrétaire mlt ional 

du collectif des 
Jeunes Royalistes 
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FICHE TECHNIQUE POUR LES FUTURS REDACTEURS DE 
«ROYALISTE - UNIVERSITE. 

Nous ne sommes pas des donneurs de leçons et vous pouvez ne pas suivre 
nos conseil s. Mais ceux qui craignent de s'attaquer à la rédaction d'un article 
lrQuveront peut être là quelques indications utiles. 

1/ Faire un plan schématique avant de ne rien rédiger : 
AI Introduction : exposé rapide des faits, mise au parfum 
du lecteur (en général: 7 à Blignes) 
BI Première partie: analyse détaillée des faits ou du texte 
commenté, 
C/ Deuxième partie : propositions, 
DI Conclusion: rappe ler ce qu'on a voulu démontrer. Si 
la partie propositions est trop fa ible. elle devient la 
conclusion de l 'arti cle : (4 à 5 lignes). 

2 / Rédiger le «chapeau» qui vient au dessus de At B. C, O. Le c hapeau est en 
fait un résumé de l'article en 1 ou 2 phrases, ou une annonce, sous forme 
interrogative, de la conclusio n. On rédige une première ébauche du chapeau 
sur une feuille séparée avant de commencer l'a rticle. Puis. quand l'article est 
terminé, on reprend le chapeau afin qu 'i l s'adapte parfaitement. 

3/ Rédiger l'art icle en suivant le plan préalablement établi. 

quelques règ les de style joumal!stique : 

- 1 sujet et 1 verbe par membre de phrase, 
- remplacer partout «;» par «.», afin de raccourcir les phrases. 
- ne pas fa ire de phra ses de p lus de 3 lig nes, 
- vérifier que l'enchaînemen t des idées se fait logiquement, chaque réponse 
étant amenée, le plus sou ve nt possible , par une question qui découle d'une 
affirmation antérieure. Cela doit permettre d'éviter le «hors sujet». 
- s'interdire toute digression sauf, éventuellement, si l'introduction est rédi­
gée en «point d'accroche» (fa it accrocheu r ayant peut -être un rapport ind irect 
avec le sujet principall, en tout début de t'article: on serre ensuite le sujet de 
plus en plus près. 
- refuser l'art icle fourre-tou t, il vaut mieux plusieurs articles courts, qu 'un 
seul où on mélange plusieurs sujets, 
- éviter l'article en «chapeau tyrolien» (partir d'un fait «pointu . pour aboutir 
à une conclusion trop générale, 
- ne pas se permettre de conclusion ritournelle (<<seule la monarchie ... », 
«capétien par exce llence». etc.), faci lité qui lasse rapidement les lecteurs, 
- ne pas passer plus de 2 ou 3 heures par article . 

conseils plus pratiques : 

recopier l'article à «double interligne», [es noms propres en majuscules, ne pas 
écrire recto/verso, numéroter les pages. 
Vérifier que l'on n'a pas dépassé le nombre de signes (lettres ou espaces) 
attribué par le conse il de rédaction . Pour cela, compter le nombre de signes 
sur 5 ou 6 lignes, faire une moyenne, puis multiplier le chiffre ainsi obtenu par 
le nombre de lignes . Si vous tapez vos artictes à la machine (c'est recomman­
d é) bloquez le tabulateur de manière à mettre 60 sig nes par ligne, ne tapez 
que 20 lignes par pages. 
II. n'est pas inutile de faire relire ses articles par quelqu'un de son entourage 
(orthographe, sty le, compréhensibilité du tex te , etc). 

7 



• 

linancel'l1enl 
du 1~10UVel'l1enl 

Contrairement à ce que vous 
pourriez imag iner en lisant le 
titre . on ne va pas vous demander 
de participer aux frais écrasants 
du mouvement. Bien que si vous 
en ayez envie, la souscription est 
toujours ouverte ... Mais d'abord : 
quelque mots sur les finances du 
mouvement étudiant. 

Le bilan fi nancier est nette­
ment déficitaire: te joumal, les 
tracts, les affiches, les envoi de 
courrier ... sont autant de lour­
des dépenses que ne co mpensent 
que très faiblement les recettes 
venant de l 'abonnement au jour­
nal. 

Il a donc été proposé, à la ses­
sion «Montgeron 82», un nou­
veau mode de financement. Cette 

. nouvelle manière d'aider le mou­
vement a pour originalité de faire 
gagner de l'argen t à toutes les 
parties en cause. Aussi bien à 
" étudiant qu 'au co llectif! 

Comme chacun le sait, la ren­
t rée lycéenne ou universita ire se 
fait souvent à grand frais, les li-

N'hésitez pas 
à nous 
demander des 
affichettes 
(modèle en page 9) 

LES DEUX 
FAÇONS 
D'ACHETER 
SES LIVRES ... 

vres occupant une bonne part 
du budget de rentrée. Grâce à 
notre service librairie, il nous est 
possible d 'obtenir des «so ldes 
d'éditeursll*. Ces livres étant 
rigoureusement identiques aux li­
vres achetés dans le commerc~, 
mais coû tant 10% de moins que 
le prix imposé par l' Etat. Vous 
payez donc moins cher e t vous 
permettez du mê me coup au 
mouvement étud iant d'être plus 
autonome financièrement. Cela 
sans compter que vos livres vous 
'parviennent plus vi te qu 'en pre­
nant commande chez votre li­
braire habituel (e nvo i dans la 
semaine où arrive la commande). 

Mais il ne f?ut pas en rester là. 
Acheter ses livres grâce au mou· 
vement étudiant c 'est bien, mais 
en faire profiter d 'autres étu­
diants (même non royalistes) 
c'est mieu x. Pour se faire , nous 
avons à votre disposition des af­
fichettes (voi r page suivante) 
vous permettant d'intéresser 
d 'autres étudiants. Cette publi-

cité affichée dans des lieux de 
rencontres estudiantines vous 
permettra de servir d'intermé­
diaire pour faire des demandes 
groupées . 

Comme vous le voyez, cette 
idée peut nous permettre de sor- ' 
tÎ r de la détresse financière dans 
laquelle nous nous trouvons. 
Ma is pour cela nous rappelo ns ' 
qu'i l est indispensable que vous 
vous mobil isiez tous. C'est uhe 
chance pour le mouvement étu­
diant pour qu'il pui sse se déve­
lopper et acquérir son autonomie 
financière. 

Xavier BOWN 
militant NAR 

à Paris VII-Jussieu 

* La plu part des livres sont dis­
ponibles en so ldes d'éditeurs. 

P.S. " est aussi possible de faire 
imp rimer des thèses et des mé­
moires grâce à l'offse t achetée 
l'année dern ière, et au matériel 
de reliure acheté cette année. 



SOLDES D'EDITEURS 

LIVRES NEUFS 

REMISES 
IMPORTANTES 
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QUESTIONNAI RE OE RENTREE 

à retourner au Collectif des Jeunes Royalistes, 17, rue des Petits-Champs 75001 Paris 

si possible avant le 15 septembre, au plus tard pour le 15 octobre 1982 

NOM: : ........... • •.. .. . ..• • .......... Prénom : .................. ... ....... ... . ..... . 

Date de naissance : ... • • . ....... .• , .. . .... . 

Adresse: . .......................................• • ..... . • • ' ......• . • . ....• . ••..... . •• 

Université ou établissement fréquenté en 82/83 : .. . . . ...• • •.......• . •• •• .. • • •• •• .. ••••.... . • • • 

Niveau d 'études, (éventuellement U.E .R.I : .... , ..... . .. •• •..... ••• ......••....... .• ....... • . 

Comment vous définissez-vous par rapport à la NAR : 

AOHERENT MI LITANT ou PROPAGANDISTE mais non adhérent 

CURIEUX INOIFFERENT 

SYMPATHISANT 

HOSTILE 

(encadrez la formu le choisie) 

Etes-vous sympathisant ou adhérent d'une autre organisation politique? Laquelle? : ... . ...... . ...... . 

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 
Etes·vous adhérent à un syndicat? Lequel 7 .................... . . . . .. . .. . .. . ..... . . . .. . ..... 

ABONNEMENTS 

Je désire m'abonner à 

o ROYALISTE bi-mensuellun an 130 FI o Royaliste-Université (12 F pour 5 numéros - no uvelle fo rmule -, lycéens et étud iants) 
30 F pour autres catégories) o Le Lys Rouge (un an 30 F) 

et verse pour cela ........ . . F à l'ordre de Royaliste 

REUNIONS - INFORMATIONS 

- Je 1 désire 
ne désire pas 

être invité(e) au réunions de la NAR dans ma région 

- Je 1 désire 
ne désire pas 

être tenu(e) au courant des activités de la NAR 

AIDE ACTIVE 

- Jel veux 
ne veux pas 

aider la NAR 

o part iciper à la rédaction de «Royallste- U. 
o organiser une action militante dans ma faculté 
o distribuer le tract national sur le service militaire (combien de tracts estimez-vous 

pouvoir distribuer 7 ....... .. .. ) 
o distribuer le tract national pour les lycéens (combien 7) 
o faire un affichage dans ma fac ou dans mon lycée T .S.V .P. 



PARTIE EACULTATly E lafin de nous permettre d'adapter notre action à notre public, nous espérons que 
vous voudrez encore bien répondre aux questions suivantes) 

o Avez-vous déjà participé à une commission pédagogique (université). avez-vous été, ou êtes vous 
délégué de classe (lycée) 1 

o Avez-vous fa it venir une personnalité (éventuellement dans le cadre d 'une association ou avec l'aide 
d'un groupe d'amis) dans votre lycée 7 ..... .. ..... Votre fac 7 .. ..... ..... . 

o Participez-vous à un cercle littéraire , philo., historique, un ciné-c lub, une radio libre, une associa­
tion culturelle !laquelle 1) 7 

OAvez-vous une expérience quelconque dans la rédaction ou l'édition d'un bulletin local, étudiant, 
ou lycéen? (Précisez : . . ........ . . ........ ........... ..... .... .. .................. . 
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. ) 

- Quels journaux lisez-vous régulièrement 7 

- Connaissez-vous des royalistes dans vot re lycée ou votre fac ? ...... dans votre région? ..... . 
habitant ailleurs .......... ? 

(merci de nous donner leurs noms et adresses afin que nous prenions con tact avec eux, s'il 
ne s'agit pas déjà d'adhérents de la NAR ) 

- Avez-vous des amis qui accepteraient de recevoir «Royal iste» ou «Royaliste-U» pour un abonne­
ment d'essai 7 (Nom et adresse 7) 




